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Semaine du samedi 18 mai 2024 
au vendredi 24 mai 2024 

 

Messes dominicales 

 
Fête de la Pentecôte 

 
Samedi 18 mai 2024 
 
- 19h30 Ollignies : Messe unique « en doyenné » de la 

veillée de Pentecôte (pour tous les clochers) avec 
les futurs confirmands. 
  

Dimanche 19 mai 2024 
 
- 09h00 Deux-Acren : Messe (pour la famille DUMET- 

FINET) 
- 09h30 Houraing : Messe  
- 10h30 Saint-Pierre : Messe 
- 11h00 Wannebecq : Messe 
- 15h00 Ollignies : Baptêmes 
- 18h00 Houraing : Messe 
 
 

Fête de la Sainte Trinité 
 

Samedi 25 mai 2024 
 
- 16h00 Ghoy : Messe  
- 17h15 Saint Roch : messe pour Michel Becq 
- 18h00 Houraing : Messe  
- 18h30 Bois-de-Lessines : Messe pour Yvonne 

Deschuyteneer à la Cure, place 15) 
  

Dimanche 26 mai 2024 
 
- 09h00 Deux-Acren : Messe de la célébration du 

passage, célébrée pour les époux Etienne DEPUYDT – 
Marie-Josée VANDENBUSCHE 

- 09h30 Ollignies : Messe pour les défunts de la 
paroisse 

- 09h30 Houraing : Messe  
- 10h30 Saint-Pierre : Messe de la célébration du 

passage 
- 11h00 Ogy : Messe avec Baptême 
- 15h00 Houraing : Baptêmes 
- 18h00 Houraing : Messe 
 

Messes en semaine 
 
Lundi 20 mai 
- 10h30 Saint-Pierre : Célébration du sacrement de 

confirmation  
- 18h30 Houraing : neuvaine perpétuelle suivie de la 

messe 
- Pas de chapelet ni de messe à Saint-Pierre ce lundi 

soir 
Mardi 21 mai 
- 12h00 Centre pastoral : Prière du milieu du jour en 

communion avec Taizé 
- 18h00 Houraing : Chapelet 
- 18h30 Houraing : Messe  
Mercredi 22 mai 
- 18h00 Deux-Acren : Messe (pour une guérison) 
- 18h00 Houraing : Chapelet 
- 18h30 Houraing : Messe  
Jeudi 23 mai  
- 18h00 Houraing : Chapelet 
- 18h30 Houraing : Messe  
Vendredi 24 mai  
- 18h00 Houraing : Chapelet 
- 18h30 Houraing : Messe  
- 19h00 Scaubecq : Messe 

 

Nos peines 
 

 Françoise MURS, célibataire, née à Etterbeek le 4 
février 1937 et décédée à Lessines le 4 mai 2024. 
Ses funérailles ont été célébrées en l’église St-Roch 
à Lessines le 8 mai 2024. 
 

La boutique de Saint Vincent de Paul 
 

Horaire  
Mardi de 9h00 à 12h00 - Mercredi de 9h00 à 15h30 

Avenue Albert 1er, 1b (derrière l’église) 
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Agenda 
 
Mois de mai, mois de Marie 
 
A Ollignies 

Un chapelet sera récité 
ce mercredi 15 mai à 
18h00 à la Chapelle Ste 
Apolline. 
 Erigée en 1750 à l’orée 
du Bois Louise ou Bois 
Notre-Dame à l’initiative 
du comte Maximilien 
d’Arberg, seigneur 
châtelain d’Ollignies de 
l’époque, la chapelle, 
primitivement dédiée à 
Notre-Dame, est plus 
connue actuellement 
sous le nom de 
Chapelle Ste-Apolline. 
Fortement détériorée, 

elle a fait l’objet d’une restauration et fut remise en 
place en 2007.  
Pour rappel, Sainte Apolline est invoquée pour guérir les 
maux de dents. 
 
A Bois-de-Lessines 
Le chapelet sera récité à la grotte les jeudis du mois de 
mai à 19h00 les 16 mai, 23 mai et 30 mai 
En cas d’intempérie, le chapelet sera récité à la cure. 
 
Neuvaine annuelle à ND de la Médaille miraculeuse 
 

 
 

Réunion du Conseil Paroissial 
 
C'est le mardi 14 mai dès 19h30 que se tiendra notre 
Conseil Paroissial Saint Roch. Comme d'habitude, c'est 
Anne-Marie TRIVIERE qui nous accueillera. Toute 
personne prête à nous épauler sera la bienvenue. Anne-
Marie Marchand informera Monsieur Le Doyen 
 
Un cadeau pour notre futur diacre 
 
Il est de tradition, lors de l’ordination d’un diacre ou d’un 
prêtre, que la communauté lui manifeste sa gratitude et 
sa joie en lui offrant un cadeau à l’occasion de son 
ordination. Bien souvent, il s’agit d’une étole diaconale, 
éventuellement d’une dalmatique. Si vous désirez 
participez à ce cadeau, vous pouvez verser votre 
participation, si minime soit-elle, sur le compte bancaire 
BE81 3630 8817 1424 de l’Unité pastorale de Lessines 
avec la mention « ordination Luc Joris ». Merci pour lui. Et 
portons-le dans nos prières! 

 

Divers 
 
Fancy-Fair Paroissiale de Saint-Roch 
 

 
 
Fancy Fair concrétisée avec le précieux concours des 
Cayoteux et à laquelle nous vous invitons vivement afin 
d'assurer par votre nombreuse présence, votre soutien à 
nos écoles paroissiales.  
 
 
 



Encore un événement à Saint Roch 
 
Après les 120 ans de l'école Saint Roch, c'est au tour de 
l'école d'enseignement spécialisé "Les Audacieux " de 
fêter ses 50 ans d'existence. 
Cet événement convivial aura lieu le jeudi 30 mai en la 
salle Saint Roch. 
Dès 18h00, l'accueil et le verre de l'amitié rassembleront 
les invités sans oublier l’exposition de photos et, à 19h00, 
le mot du directeur et du président du PO. 
Dès 19h30, un bar, de la musique et une petite 
restauration à prix démocratique seront à la disposition 
des convives. L’inscription est ouverte jusqu’au 20 mai 
prochain. 
Nul doute que ce moment de retrouvailles avec les 
anciens élèves et les membres du personnel sera 
grandement apprécié et inoubliable. 
 
Royale Fanfare l’Union d’Ollignies 
 
Le samedi 25 mai à 19h30, la Royale Fanfare l’Union 
d’Ollignies organise un grand concert de gala avec la 
participation exceptionnelle du Club de Danse de Salon 
de Lessines-Ath. 
Le rendez-vous est fixé au Centre Sportif Jacky Leroy à 
Flobecq. 
Prévente à 8 euros, entrée le jour même à 10 euros. 
Infos et réservations via le site internet : 
www.fanfareollignies.be 
 
Dimanche des vocations (suite et fin) 
 
Une vocation, c’est quelque chose qui mûrit au fur et à 
mesure que se déroule notre existence, quelque chose 
qu’on ne comprendra vraiment qu’à la fin, quand nous 
relirons toute notre vie avec Dieu et qu’il nous expliquera 
lui-même tout ce que nous n’avions pas compris en 
chemin (cf. Jésus disant plusieurs fois à Pierre dans 
l’évangile de Jean : « tu comprendras plus tard », « tu me 
suivras plus tard », etc). Ma vocation, c’est la cohérence 
que prendra ma vie quand je la regarderai à la fin, en 
plongeant mon regard dans celui du Père. 
«Toi aussi, tu as besoin de percevoir la totalité de ta vie 
comme une mission. […] Puisses-tu reconnaître quelle 
est cette parole, ce message de Jésus que Dieu veut 
délivrer aux hommes par ta vie ! Laisse-toi transformer, 
laisse-toi renouveler par l’Esprit pour que cela soit 
possible, et qu’ainsi ta belle mission ne soit pas 
compromise. Le Seigneur l’accomplira même au milieu 
de tes erreurs et de tes mauvaises passes, pourvu que tu 
n’abandonnes pas le chemin de l’amour et que tu sois 
toujours ouvert à son action surnaturelle qui purifie et 
illumine ». (Pape François,Gaudete et exsultate, 23-24) 
 
Pour découvrir peu à peu quelle est notre vocation, il 
convient de tenir compte de plusieurs choses : d’abord, 
de toutes ces choses que nous n’avons pas choisies mais 
qui nous ont fait pour une part ce que l’on est devenu, ce 
qu’on appelle parfois un destin (notre naissance, le 
contexte dans lequel s’est déroulée notre enfance, les 
événements de l’histoire qui ont influé sur notre 
existence, etc) ; ensuite, des appels que nous percevons, 

des attraits que nous éprouvons, des impulsions 
intérieures de charité qui nous poussent à nous engager, 
à agir (l’un sera plus attentif aux pauvres, l’autre aux 
personnes malades, un autre à l’injustice), au nom de la 
Promesse de Dieu qui veut donner à son peuple « un 
avenir et une espérance » (Jr 29, 11). Tisser les fils du 
destin avec ceux de la Promesse c’est, au jour le jour, le 
patient labeur d’une vocation, le subtil et passionnant 
accord de la grâce et de la liberté. C’est la raison pour 
laquelle la vocation est sans cesse en nous en travail 
d’enfantement. En rigueur de termes, on n’a pas une 
vocation, comme si c’était quelque chose de statique et 
défini une fois pour toutes. On n’a pas une vocation, mais 
on donne forme chaque jour à notre réponse à un appel 
qu’on a perçu et que l’on transforme en réalité concrète 
par un choix cohérent qui peut être solennellement 
exprimé de façon liturgique (sacrement du mariage, 
ordination, vœux, etc.), mais qui est à traduire de 
multiples fois au fil de notre existence.  
Des « grands choix », on n’en pose pas beaucoup dans 
une vie. Mais il faut poser une foule de « petits choix » 
dans la cohérence de nos grands choix et dans une 
disponibilité non anesthésiée aux mille questions qui 
surgissent au fil de notre existence. Il s’agit de répondre à 
un appel, avec courage et humilité, c’est-à-dire, d’une 
part, sans renier notre passé, sous prétexte que l’on se 
serait converti et que ce qui était avant ne compte pas et, 
d’autre part, sans rogner notre avenir, sous prétexte que 
la barre nous semble placée trop haut et qu’on préfère se 
contenter de la médiocrité. Il s’agit plutôt d’essayer 
humblement de tisser les fils du destin avec ceux de la 
Promesse et d’apprendre à faire de l’éternel avec notre 
quotidien ! « Dieu a mille ans pour faire un jour, mais je 
n’ai qu’un seul jour pour faire de l’éternel, et c’est 
aujourd’hui ! », disait Christian de Chergé. 
 

Mgr Jean-Marc Aveline -  Archevêque de Marseille  
 
 
Ascension ou Assomption ?  
Ne commettez plus l’erreur ! 
 
Si leur proximité phonétique porte souvent à confusion, 
l'Ascension et l'Assomption désignent deux fêtes bien 
différentes. Si la première célèbre le Christ, la seconde 
fait mémoire de la sainte Mère de Dieu. 
Cadeaux du calendrier, en France, Ascension et 
Assomption sont deux fêtes fériées ; cadeaux plus grands 
encore que ce qu’elles signifient pour le monde et pour 
les chrétiens. Cette année, en 2024, si l’Ascension est 
célébrée le 9 mai, soit 40 jours après Pâques, 
l’Assomption, elle, sera comme toujours commémorée 
le 15 août, puisque sa date ne varie pas.  

 
La première 
célèbre la 
montée du 
Christ vers Dieu 
le Père, au 
terme de son 

séjour parmi les hommes, 40 jours après sa Résurrection.  
 

http://www.fanfareollignies.be/


L’événement est ainsi décrit au premier chapitre des 
Actes des Apôtres : 
“Tandis que les Apôtres le regardaient, il s’éleva, et une 
nuée vint le soustraire à leurs yeux. Et comme ils fixaient 
encore le ciel où Jésus s’en allait, voici que, devant eux, 
se tenaient deux hommes en vêtements blancs, qui leur 
dirent : ‘Galiléens, pourquoi restez-vous là à regarder vers 
le ciel ? Ce Jésus qui a été enlevé au ciel d’auprès de 
vous, viendra de la même manière que vous l’avez vu s’en 
aller vers le ciel’.” (Ac 1, 9-11). 
  
L’Assomption, elle, n’est pas définie par le comput 
ecclésiastique qui détermine le calendrier liturgique des 
fêtes religieuses mobiles.  

 
Cette fête, qui fait 
mémoire de 
l’enlèvement au 
Ciel de la Vierge 
Marie au terme de 
sa vie terrestre, 
avec son corps, est 
ainsi toujours 
célébrée le 15 

août.  
Préservée de la mort terrestre et de la décomposition du 
corps, celle qui fut la “Porte du Ciel” et le divin tabernacle 
dans lequel le Fils de Dieu prit chair fut ainsi élevée 
auprès de son Fils pour être couronnée Reine du Ciel. 
L’Église fait ainsi mémoire, non pas de la mort, mais de la 
“dormition” de la Vierge qui, au terme de son pèlerinage 
sur la terre, s’endort dans le repos du Père pour rejoindre 
la Jérusalem Céleste. 

Source : Morgane Afif pour Aleteia 
 
Pourquoi le prêtre embrasse-t-il l’autel au début de la 
messe ? 
 
Avant de célébrer la messe, le prêtre ou le diacre 
embrasse l'autel. Cette coutume liturgique est l'une des 
plus anciennes de l’Église, puisqu'elle date du IVe siècle. 
Cette pratique peut paraître étrange pour certains, les 
autels étant du mobilier fait de pierre ou de bois qui ne 
semble pas, à première vue, mériter de dévotion 
particulière.  
 
Que signifie 
cette ancienne 
coutume ? 
 
L’acte 
d’embrasser 
des objets 
sacrés est une 
tradition qui se retrouve dans de nombreuses religions 
depuis des millénaires. Cette pratique provient des 
cultures où le baiser est un symbole de respect et 
d’humilité. Une pratique qui s’étend aux objets 
représentant le divin. En dehors des cultes païens, la 
tradition d’embrasser la table du repas les jours de fête 
s’est progressivement développée dans différentes 
cultures. Les chrétiens, en développant la liturgie, y ont 

inclus des pratiques de leur culture, leur donnant ainsi 
une nouvelle signification. Embrasser l’autel est donc 
devenu une partie intégrante de la messe. 
 
Embrasser l’Église en l’église 
L’autel trouve son importance dans le saint sacrifice qui 
prend place dessus. Il est consacré par l’évêque lors de 
son installation dans une nouvelle église.  
La cérémonie de consécration ressemble joliment à celle 
d’un baptême car l’évêque bénit l’autel à l’huile sainte. 
Puis après les prières, il le recouvre d’un tissu blanc. 
Embrasser l’autel peut être vu comme une manière 
d’honorer son rôle dans la liturgie et la consécration de 
l’évêque. De manière plus symbolique, certains disent 
qu’il représente le Christ, “pierre angulaire” (Ep 2,20) de 
l’Église. Dans l’histoire de la liturgie, le prêtre embrasse 
parfois l’autel avant de bénir l’assemblée pour 
symboliser que la véritable bénédiction vient de Dieu. Le 
fait que le prêtre mette habituellement les mains sur 
l’autel en le baisant -et non le diacre- manifeste par 
ailleurs son pouvoir d’agir sacramentellement sur lui par 
son sacerdoce. 
Au fil du temps, des reliques de saints furent introduites 
dans les autels. Le prêtre embrassait donc la relique en 
même temps. Quand le prêtre et le diacre baisent l’autel 
à la messe, ils expriment ainsi leur communion avec 
Dieu, avec le Christ et avec toute l’Église du ciel, dont la 
présence est symbolisée par les reliques des saints. S’il 
est vrai que les autels sont des objets matériels, leur rôle 
leur confère un statut particulier. Embrasser l’autel est 
aussi symbole de reconnaissance de sa relation avec le 
divin sacrifice de Jésus Christ. 
 

Source : Philip Kosloski pour Aleteia 
 
12 ans d'information locale 
 
Depuis 12 ans, le groupe 'Communication ' se réunit 
quatre fois l'an et assure ainsi une harmonie pour le bon 
fonctionnement du feuillet paroissial. Durant tout ce 
temps, les filles de la charité en ont assuré l'expédition 
via une permanence qu'elles tenaient chez elles le 
samedi matin. Ce service sera repris par les pères 
Lazaristes jusqu'au 1er octobre et les relais des clochers 
pourraient s'y approvisionner. Entre-temps, que l'on 
sache que l'on peut s'abonner au feuillet paroissial : il est 
distribué dans la plupart des clochers à l'issue de l'office 
au prix de 10 euros par l'an, soit 52 numéros. Il suffit de 
s'adresser chez les Pères ou via le relais paroissial pour 
s'y abonner. 
 
 
Ce feuillet est également disponible sur le site internet de 
l’Unité pastorale : www.doyennedelessines.be.  
 
Vous pouvez également envoyer un mail à 
fc276364@skynet.be pour le recevoir chaque semaine en 
version électronique (gratuit).  
 

Editeur responsable et abonnements :  
Michel Myle – Responsable UP 

Parvis Saint Pierre, 9 – 7860 Lessines – 068/55.28.90 
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